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Contributions a la Faune Malacologique 
DE L Afrique Équatoriale 
PAR M. Louis GeR3IAIJX. 


XLIV. 


Mollusques terrestres 

RECUEILLIS DANS LES PROVINCES DE KiLWA ET DE MaHENGE 

(Afrique orientale). 

Les provinces de Kilwa et de Mahenge s’étendent , entre les 8“ et i o° de 
latitude sud, depuis la côte de l’Océaii Indien jusqu’aux environs du 36 ® 
de longitude est Greenwich. 

La province de Kilwa est la plus orientale. Bornée au nord par le 
cours inférieur du Rutidji, au sud par le fleuve Urabekurii, elle est sépa- 
rée, à l’ouest, de la piovince de Mahenge par une ligne qui, partant au 
nord dn confluent du Rufidji et de l’Ubanga, aboutit au sud sur le lo® 
de latitude sud, un peu à l’ouest du 87° de longitude est Greenwich. 
A l’ouest de cette limite, la province de Mahenge s’étend un peu au delà 
du 36 ° de longitude est Greenwich. 

Ces deux provinces sont encore bien peu connues et leurs parties cen- 
trales n’ont pas été explorées. Elles sont largement arrosées, au nord par 
les nombreux triliutaires de la rive droite du Rufidji, au sud par le cours 
inférieur des affluents de la rive gauche du Ruvnma. La région centrale 
est parcourue par les cours d’eau qui , partant des massifs montagneux de 
l’intérieur, viennent se jeter dans l’Océan Indien. Les principaux sont le 
Mandandu et le Mavndji. 

L’intérieur du pays est assez montagneux. Le Mahenge surtout est, 
dans sa région centrale, entre deux affluents du Rufidji, le Luwegu à 
l’est et rUlanga à l’ouest, couvert de montagnes dont les plus hauts som- 
mets, situés dans la région môme de Mahenge s’élèvent entre 1,000 et 
2.000 mètres. 

Voir le Bulletin du Muséum d’iîist. nat. de Paris, XXI, igiS, n® 7 , p. a83- 
ago; XXII, 1916 , n° 3, p. i 56 -i 69 , et n° à (avril). 

W Mahenge est situé au centre du massif montagneux défini précédemment. 
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La plus grande partie des MoHusrfues étudiés dans cette note — et qui 
m’ont été adressés en septeinbi’e 191 3 par M. G. Naegele — proviennent 
de la province de Kilvva. Ils ont été recueillis à Kipatimu , localité de l’hin- 
terland de Küwa qu’il m’est impossible de situer avec précision, aucune 
des nombreuses cartes que j’ai consultées n’en faisant mention. Il en est 
de même pour la localité de Kwii o, dans la région de Mahenge, où ont 
été récoltés les autres Mollusques dont il est ici question. 

Ennea (EdexMulina) ovoidea Bruguière. 

î'789, Uulimm ovoideus Bruguière, Eîicyclopédie métiiod. , Vers, 1, p. 335. 

1820. Bulirmis grandis de Férussac et Deshates, Hist, gêner, part. Mollusques, 
il, p. 101, pl. GXLIV, fig. 1-2. 

i846. Pupa grandis Pfeiffer, Symbol, Heliceor. vivent., 111, p. 90. 
iHbj. Pupa grandis Philippi , Abbild. und Beschr., il, \ii, p. ) 5 (), Bnlimiis, 
Taf. VI, lig. h. 

J 848 . Bulimus ovoidens Pfeiffer, Monographia Ueliceorim viventium , 11 , jk 4 . 5 . 
1869. Bulimus ovoidens Woodward, Pi'oceed. Zoological Society of London, p. 35 o. 
1880. Bulimus ovoideus Graven, Proceed, Zoological Society of London, p. 217. 
1885. Gibbus [Edentulina) ovoidea Tryon, Manunl of Conchology, 2* série, Piil- 
monata, I, p. 82, pl. XVII, fig. 18. 

1889. Edentulina ovoidea Bourguignat, Mollusques Afrique êquuloriale, p. i 4 o. 
1807. Ennea ovoidea Martens, Beschalle Weichthiere Deulsch-Ost-Afrihas, i>. 11, 
Taf. II, fig. ii-i 3 . 

Le seul exemplaii-e que j’ai examiné est bien typique. Son test est so- 
lide, d’un brun marron clair non brillant, orné de stries longitudinales 
médiocres, très obliques, subonduleuses et assez serrées. 

Longueur : 33 1/2 millimètres; diamètre maximum : 10 millimètres; 
diamètre minimum : 17 millimètres; hauteur de l’ouverture : i5 milli- 
mètres diamètre maximum de l’ouverture : i3 millimètres 

C. R. Boettger a décrit sous le nom cV Edentulina affinis Boettger 
une coquille bien voisine de V Ennea ovoidea Bon rguignat^®^ Elle diffère de 

Y compris l’épaisseur du péristome. 

Le Dr. E. von Martens a signalé {loc. supra cil., 1897, p. 12) des exem- 
plaires mesurant 42 millimètres de longueur pour 19 millimètres de diamètre. 

( 3 ) Boettger (G. R.), Descriptions of new species of Land Sliells from Africa, 
Proceed. Malacological Society of London, X, part vi, sept. 1918, p. 349, » 

pl. XV, fig. 8 (type) et pl. XV, fig. 9 (var. gracilxs). 

G. R. Boettger décrit également une variété grttcilis Boettger de cette 
espèce. 

•’) Bourguignat (L-B.), Mollusques de l'Afrique équaforiale, 1889, p. iba, 
pl. VII, fig. 8-9. 
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celte dernière espèce jDar sa taiile plus faible (longueur : ni inîlliin. 5; 
diamètre : i5 niillimèlres; hauteur de l’ouverture : i3 millimètres; dia- 
mètre de l’ouverture : lo millimètres), ses tours de sjjire moins convexes 
et sa forme générale plus élancée Elle se rapproche ainsi de VEimea 
{Eden(ulma) ohesa (Gibbons) Taylor et n’est pas sans analogies avec la forme 
nommée hdentuhna Grandidieri par J.-R. Bourguignat. 

Kipatimu (Province de Kilwa, Afrique orientale). 

VEunea {Edentuliua) ovoidea Bruguière , qui vit è Madagascar et peut-être 
à Socotora habite également une assez grande partie de l’Afrique orien- 
tale, notamment entre le lac Tanganyika et la côte de l’Océan Indien. 11 
est surtout répandu dans l’Ousambara [Gonradt et G. A olkens, A. E. Cra- 
VEN . Lieder^^^ ] et rOusaghara [Missionnaires français in J.-R. Boürgüi- 
gnat], où il s’élève jusqu’à une altitude de ç>,ooo mètres. 


Ennea (^Edenti lina j OBESA (Gibboiis) Ta\lor. 

1877. oùesus Gibbons in Taïujh, (Juartn-lfi Jmtni. of Conchofogy , l, 

p. 2 55 , pl. Il , fig. 3 . 

1880. Bulimua obesus Craven, Proceedings Zuulogical Society uj London , p. 217. 

1881. Ennea obesa Smith, Proceed. Zoological Society of London , p. 281, n* 9. 
1880. Gibbus (Edentulina) obesa Trton, Manual of Conchology, 9* série, Pul- 

monala, l, p. 83 , pl. XVII, fig. 21. 

1889. Eunea zungnebarica Morelf.t, Journal de Conchyliologie , XWVII, p. fi, 
pl. I, fig. 7 - 7 «. 

1889. Edentuliua obesa Bol’rgiiignat, Mollusques Afrique équatoriale, p. liii. 
1891. Eunea obesa Martens, Siti. herichte d. Gesellsch. Nalurf. Ereunde Berlin, 
p. 1 fi. 

1895. Eunea obesa Smith, Proceed. Malacologicnl Society of London, 1 , part vu, 
p. 1 fit) , n“ 11. 

1897. Ennea obesa Martens, Beschalle Weicbthiere Deutseh-Ost-Afrikas , y. i3. 

Le test de cette espèce est d’un gris cendré luisant et subtransparent; 
il est solide, bien qu’assez mince, et montre des stries longitudinales très 

'' V Ennea (Edentulina) ajjinis Boettger et sa variété graciVù Boeltger ont été 
recueillis à Kipatimu. 

Où il a été signalé par fl. Crosse (Journal de Conchyliologie, 188/1, p. 357); 
E. A. Smith (Land and Fresli-Water Shells of Sokotra and Abd-el-Kuri, Natural 
Ihslory of Sokotra and Abd-el-Kuri, 1908, p. 11a) considère cette indication 
comme tout à fait doutt’use. 

Les exemplaires récoltés par Lieder atteignent une très grande taille ; 
/i8 millimètres do longueur pour i 5 millimètres de largeur. Ils ont été figurés 
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obliques, fines, serrées, moins accentuées au dernier tour. Les sutures 
sont raarginées; le péristome, fortement épaissi, est réfléchi. 

Voici les dimensions principales de trois exemplaires : 


LONGUEUR 

TOTALE. 

DIAMÈTRE 

MAXIMUM. 

DIAMETRE 

UINIMÜM. 

HAUTEUR 

DE L’OUVERTUEE. 

DIAMÈTRE 

DE L’OUVERTURE 

miHimètres. 

millimètres. 

millimètres. 

niillimètres. 

millimètres. 

29 3/4 

i 5 

1 2 

12 1/2 

9 

27 

i 4 

12 

12 

-S . 3/4 

2 4 

i 3 

10 3/4 

10 

8 

Y compris l’épaisseur du périslome. 


E. A. Smith considère comme synonymes les Ennea buUmifornm 
Grandidier et Ennea Grandidieri Bonrgiiignat tandis que le Dr. E. 
VON Martens conserve au dernier un rang spécifique et subordonne , 
comme variété, le premier à VEnnea obesa (Gibbons) Taylor. 11 est diffi- 
cile, en l’absence de toute figuration, de se faire une opinion au sujet de 
VEnnea bulimijormis Grandidier. Quant à VEnnea Grandidieri Bourgnignat, 
il est incontestablement très voisin de VEnnea obesa (Gibbons) Taylor, 
dont il ne diflère que par ses tours légèrement plus convexes et un peu 
étagés. 

Kipatimu, (province de Kilwa, Afrique orientale). 

Cet Ennea semble habiter la plus grande partie de l’Afrique orientale, 
entre les grands lacs et la côte de l’Ucéan Indien. 11 a été signalé à Zan- 
zibar [J. S. Gibbons]; en de nombreux points de la côte du Zanguebar : à 
Pangani [A. E. Graven], à Tanga, Mombasa et Malindi [Missionnaires 
français , in J.-R. Boürgdignat] , à Kizemo , dans l’Ukwere (à environ 90 kilo- 

par le Dr. E. von Martens {Beschalte Weichthiere Deutsch-Ost-Afrikas , 1897, 
Taf. II, fig. 12). Ils proviennent du plateau iVIwera, situé, par environ 10° de 
lat. S. et 89° long. W. Greenwich, entre les fleuves Ukelidi (Lukuledi) et üm- 
bekuru. 

Smith (E. A.), Land Sbells from Central Africa, Proceed. Malacological 
Society oj London, I, part vu, octobre 1895, p. 166. 

Grandidier (A.), Mollusques de i’Üusaghara, de l’Oukarai, etc., Bulletin 
Société malacologique France, IV, 1887, p. 188. 

Bodrgdignat (J.-R.), Mollusques Afrique équatoriale, 1889, p. ibü, pl. VII, 
fig. 8-9 (Edentulina Grandidieri). 

Martens (Dr, E. von), Beschalte Weichthiere Deutsch-Ost-AJrikas , 1897, 

p. i 3 {Ennea Gi-andidieri) et p. i 3 {Ennea obesa, variété bulimijormis). 


mètres ouest de Bag^amoyo) [F. Stdhlmann] ; sur la rive orientale du lac 
Nyassa [J. Thomson]; dans l’Ousambara [A. E. Craven, W. Schmidt]; dans 
la plaine des Massai [O. Neumann] et dans l’Afrique orientale ang-laise, 
nolamnient à Witii et à Mangea [Dr. J. VV. Gregorv]. 


EnNEA (GüLELLA) QÜINQÜEDEATATA Boettgei*. 

1918. Etwea (GuJella) (pdnquedentata Boettgeb, Proceed. Malacoîogîcal Society 
oj\London, X, part vi [septembre], p. 8^19, n® 3 , pl. XV, fijr. q. 


Cette espèce, décrite sur des exemplaires également recueillis à Kipa- 
timu, ne me paraît pas dilîérer sensiblement de VEnnea (Gulella) lœvigata 
Dolirii^*^ Voici, en effet, le tableau comparatif des principaux caractères 
de ces deux Ennea : 


Ennea QuiNQUEDENTATA Boeltger. 

Coquille pupiforme. 

8 tours convexes à croissance régu- 
lière. 

Ouverture subverticale pyriforme. 

Ouverture garnie de 5 denticula- 
lions : 1 pariétale lamelliforme ; 1 co- 
lumellaire; 1 à la base du bord colu- 
niellaire; 3 sur le bord externe. 

Test lisse. 

Long. : 10 rail!.; diara. : 5 mil!.; 
long, de l’ouverture : 3 mill.; diam. 
de l'ouverture : 3 1 /a raill. 


Eninea l.evigata Dohrn. 

Coquille cylindrique. 

8-9 tours convexes, à croissance 
régulière, le dernier ascendant. 

Ouverture à peiue oblique ob- 
longue arrondie. 

Ouverture garnie de 5 denticula- 
tions : 1 pariétale lamelliforme *, i co- 
lumellaire profonde; 1 dentiforme à 
la base du bord columellaire; a sur 
le bord externe, la supérieure plus 
grande. 

Test lisse. 

Long. : 10-11 mill. ; diara. : 5-5 1 /a 
mill. ; long, de l'ouverture : 3 i/a mill. ; 
diam. de l’ouverture : 3 1/6 mill. 


( 1 ) Dohbn, Proceedings Zooîogieal Society of London, i 865 , p. a 3 a; et Pfeif- 
FEB, Monographia lleîiceorum viventium, V, 1868, p. 65 ^, n® 3 i. Celte espece 
a été fidèlement figurée par E. A. Smith {Pi'oceedings Zooîogieal Society of Lon- 
don, 1881, p. a8i, n“ 10, pl. XXXIl, fig. 6*). Cet Ennea, découvert entre le lac 
Nyassa et la côte de l’Océan Indien [J. Thomson], a été retrouvé dans file de 
Mumba (lac Nyassa) [J. Kibk]; sur le plateau Mwera, entre les fleuves Ukelidi 
(Lukelidi) et Umbekuru (par 10“ lat. S. et 39“ long. W. Greenwich) [Lieder]; 
dans rOusaghara, aux environs de Kerasa [Missionnaires français, in J. -B. Bour- 
guionat], et dans le ba&sin du Haut Congo, à Lnkolela (par 1® lat. S.), Kassongo 
(sur le Lualaba, par 4 ® aa' lat. S. environ), Kalanga (par environ iC lat. S., 
sur le Lufira, affluent du Lualaba) et Bukama (sur le Lualaba, par environ 9® la' 
lat. S. et 2 5 ® 5 o' long. W. Greenwich) [Dr. J. Beqüaebt]. 

W L. Pfeiffer {loc. supra cit., 1868, p. ^i 54 ) dit, en effet: «apertura eix 
obliqua, . ,v. ce qu’on pourrait traduire par : ouverture snbverticale. 
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On voit combien ces deux hJnnm sont peu dill'éreiits. C’est à })eine si la 
forme générale est un peu plus régulièrement cylindrique chez ['Enuea 
lœvigala Dohrn. De nouveaux documents permettront, sans doute, de ré- 
unir ces deux espèces. 

L’exemplaire que j’ai examiné est «le forme générale subcylindrique, 
très légèrement moins atténué en haut que chez le type lœvigala Dohrn. 
Ses sutures sont linéaires et ascendantes; son dernier tour montre, au- 
dessus de l’ouverture, une l’égion méplane assez nettement indiquée. Il 
mesure les dimensions suivantes : 

Longueur: 9 1/9 millimètres; diamètre maximum : h 1/9 millimètres; 
diamètre minimum : h i/h millimètres ; hauteur de l’ouverture : ^ mil- 
limètres; diamètre de l’ouverture : 3 millimètres. 

Kipatimu (province de Kilwa, Afrique orientale). 


Tayloria HELicoiüEs Boettger. 

1913. Gonaxis helicoides Boettger, Proceed. Malacological Society of London, X, 
part VI [septembre], p. 35 o, n“ 5 , pl. XV, fig. 10-15?. 

. A propos de la sculpture de cette espèce, C. R. Boettger écrit : v Testa 
. . .supra anguste costulato-striata . infra levis, nitensr>. Ce n’est pas tout à 
fait exact. En dessus, les premiers tours sont presque lisses (avec seulement 
des stries longitudinales très fines); les antres toims sont ornés de stries 
costulées lamelleuses bien saillantes, très obliques, onduleuses, faisant 
saillie aux sutures qui apparaissent ainsi légèrement crénelées. Au dernier 
tour, ces côtes s’arrêtent à la partie médiane. En dessous, la sculpture se 
compose uniquement de stries longitudinales très fines, irrégulières, à 
peine obli(jues et, d’espace en espace, de stries beaucoup plus fortes pé- 
nétrant jusqu’au fond de l’ombilic. Cette disposition est analogue à celle 
observée chez le Streplaæis (Gona.ris) gigas Smith 
Le test est subtraiisparent, corné clair et assez solide. 

L’exemplaire que j’ai examiné correspond bien à la description de 
C. R. Boettger, bien qu’il soit un peu plus aplati et que son ouverture 
soit proportionnellement plus petite. Il mesure les dimensions suivantes : 
Hauteur: 9 millimètres; diamètre maximum : 1/9 millimèti-es ; dia- 


Smith (E. A.), Diagnoses of new Shells from Lake Tanganyika airl East 
Africa, Annah and Magaz. of Natural History, 5 ' sér. , vol. VI, 1880, p. 629; 
et Proceed. Zoological Society of London, 1881, p. 279, n“ 6, pl. XXXll, üg. A-Aa 
[Streptaxis gigas). Cette espèce a été prise, par J.-R. Bogrglignat {Mollusques 
Afrique équatoriale, mars 1889, p. 38 ), comme type du nouveau genre Gibbon- 
sia {Gibbonsia gigas Bourguignat). 

Cf., dans le travail supra cit. de E. A. Smith (1881), la fig. A a. 
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mètre minimum : 1 3 millimètres; liaiiteur fie l’ouverlure ; G 3 /A milli- 
mètres; diamètre de l’ouverture ; 7 millimètres 

Kipatimu (province de Kilwa, Afrique orientale). 

Cette espèce appartient évidemment an genre Taijloria crée' par J.-R. 
Boürgl’ignat pour une espèce découverte par J. S. Gibbons et Sheppard 
dans l’ile de Zanzibar : le Taylovta ventrosa Taylor 

Les Taylories sont caractérisées par une coquille assez mince, subsolide, 
recouverte d’un épiderme d’un brun marron; leur spire est convexe arron- 
die, plus ou moins nettement tectiforme; leur ombilic est profond, assez 
largement ouvert en entonnoir; l’ouverture, bien oblique, est ovalaire; 
elle est bordée par un péristome relativement épais, plus ou moins réflé- 
chi ; enfin , le test est élégamment sculpté de stries lamelliformes flexueuses, 
onduleuses, plus saillantes au voisinage des sutures et remplacées, en des- 
sous, par de simples stries longitudinales. 

Les Taylories vivent dans l’Afrique orientale. En dehors des espèces 
signalées ci-dessus, deux autres Tayloria ont été décrits : Tun est le Tay~ 
loria Jouberti^^'> décoiwievt par les Missionnaires français à Nyautoga (par 
environ 4 “ 58 ' latitude sud) dans l’Outongoué, à une cinquantaine de kilo- 
mètres à l’est d’Oudjiji; — l’autre est le Tayloria îVerata Martens espèce 
de taille plus forte (jne les précédentes (®\ recueillie, par F. Stdhlmann 
( 1894), sur les bords de la rivière Dundumi, qui descendent des pentes 
sud des monts Uluguru^’^. 

Le type de C. R. Boettger mesure 10 millimètres de hauteur, lA i/a milli- 
mètres de diamètre maximum et la millimètres de diamètre minimum. L’ou- 
verture a 7 millimètres de hauteur sur 8 uiillimètres de diamètre. 

Boübgüignat (J.-R.), Mollusques Afrique équatoriale, mars 1889, p. . 38 . 

Taylor (J. W.), Descriptions of new Species of Land Shells from the Easl 
coast of Africa, Quarterhj Journal of Conchology, I, part 111, août 1877, p. a 58 , 
pi. II, fig. a {Zonites [?] ventrosa) [= Tayloria ventrosa Bodrgbignat, Mollusques 
Af'ique équatoriale y mars 1889, p. 89]. 

W Bodrgbignat (J.-R.), Loc. supi'a ciL, mars 1889, p. 89 et p. 47, pl. II, 
fig. 6-9. 

Martens (Dr. E. yon), Beschalte Weichthiere Deutsche Ost-Afrikas , 1897, 
p. 33 , figuré à la même page. 

Le Taykriii iterata Marlens atteint 17 millimètres de diamètre et 1 1 milli- 
mètres de hauteur. Son ouverture a 7 millimètres de hauteur et 9 millimètres 
de diamètre. 

La chaîne connue sous le nom de monts Üiuguru est située entre le Rufu 
(= Ruvu, affluent du Kyngani) à l’est, et le cours du Mgeta (affluent du Kyngani) 
à l'ouest et au sud. La chaîne, de direction presque N.-S. par environ 37“ Ao' de 
long. E. Greenwich, s’étend entre 6 *Ao^ lat. S. et 7 ®a 5 lat. S. environ. Ses 
principaux sommets atteignent a, A 00 mètres. 
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Trochonanina (Martensia) Germain! Boeltger. 

1918. Trochonanîna Gennaini Boetïger, Proceed. Malacological Society of Lntidon , 
X, part ?i [septembre], p. 3 ^i 8 , n° i,pl. XV, fig. i- 3 . 

Coquille presque plane en dessus, bien convexe en dessous; spire com- 
posée de 6 tours et demi à croissance lente et régulière, les deux premiers 
médiocrement convexes, les deux derniers presque plans; dernier tour peu 
développé, non descendant, à j)eine dilaté à son extrémité , plan en dessus, 
très convexe en dessous, muni d’une carène supérieures^) assez aiguë, tran- 
chante; sommet obtus; sutures peu profondes, mais très nettement indi- 
quées et submarginées par suite de l’existence, contre la suture, de la 
carène qui se continue, en s’atténuant, jusqu’aux tours supérieurs; ouver- 
ture oblique, fortement anguleuse au point où la carène aboutit au péri- 
stome, largement convexe inférieurement; ombilic étroit et profond; 
péristome tranchant, triangulaire ment réfléchi sur l’ombilic. 

Hauteur: 12 millimètres; diamètre maximum : 27 millimètres; dia- 
mètre minimum : 28 millimètres; hauteur de l’ouverture : i 3 milli- 
mètres; diamètre de l’ouverture : i 4 millimètres 

Test mince, transparent, d’un corné fauve brillant. Tours de spire 
ornés, en dessus, de stries spirales très fines, serrées, subégales, coupées 
de stries longitudinales très obliques, fines, inégales, plus irrégulièrement 
distribuées que les stries spéciales et de plus en plus fortes du sommet au 
dernier tour. Il en résulte que , sur les premiers tours, les stries spirales 
paraissent plus saillantes cpie sur les tours suivants. La sculpture se résout 
ainsi eu une fine granulation particulièrement nette sur les tours médians. 
En dessous, de très fines stries spirales sont coupées par des stries longi- 
tudinales plus fortes, irrégulières, inégales, obliques et atténuées vers 
l’ombilic. 

Cette description correspond à une coquille plus aplatie que celle figurée 
par C. IL Boettger Elle ne constitue, évidemment, qu’une simple mu- 
tation rtcpres^xia. 

Kipatimu (province de Kilwa, Afrique orientale). 

Le Trorhnnamna ( Martmsia) Gentiaini Boettger ne se rapproche que du 


Cette carène est située tout à fait à la partie supérieure du dernier tour. 
Le type décrit par G. R. Boettger mesure, hauteur : 10 millimètres; dia- 
mètre maximum : ai 1/2 millimètres; diamètre minimum : 22 millimètres; hau- 
teur de foiiverlure : 9 millimètres; diamètre de l’ouverture ; 12 millimètres. 

W Et qui provenait de fHarrar (S. E. de f Abyssinie). 
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Tvockonanina {Mav(ensia) nijassana Smith dont il se distingue très 
facilement par sa forme générale beaucoup plus déprimée 


TrociionAxMna (Martensia) MozAMBiCExNSis Pfeilfei'. 

i 855 . Hélix mozamhicensis Pfeiffer, Pi'oceed. Zoological Society of London, p oi 
pl. XXXI, fig. 9. 

i 85 g. Hélix mozamhicensis Pfeiffer, Monogmphiu Heliceorim viventium, IV, p. 3 a. 
1859. Nanina {Trochomorpha) niossambicensis Martens, Malakozoolog. Blàtfev, 
VI , p. 211. 

1869. Trochonanina niozamhkensis Mousson, Journal de Conchyliologie, XVll, 

p. 33 o. 

1870. Martensia niossainhiceusis Semper, Reis. Arch. Philippin,, II, vol. III, p. 4 g 

Taf. III, fig. 5 ;Taf. VI, fig. i 5 . 

i88(). i\anina {Martensia) niozambicensis Tryon, Maniml of Conchology , g* série, 
Pulmonata, II, p. 5 o, pl. XXIV, fig. 80. 

1889. Trochonanina mozambicensis Bourgcignat, Mollusques Afrique équatoriale, 

p. 17. 

] 894 . Trochonanina mozambicensis Smith , Proceed. Malncological Society of London , 
I, part IV, p. i 64 , n“ 4 . 

1895. Martensia mossambicensis Godwin Aüsten, Proceed. Malncological Society of 
London, 1 , p. a8i, pl. XIX, fig. i-ir, 

1897. Trochonanina mossambicensis Martens, Beschalte IVeichthiere Deiitsch-Ost- 
Afrikas, p. 46 , Tal. I, fig. 8. 

1912. Martensia niozambicensis ComoLhY, Ann. South African Muséum , XI, part in, 
p. 102, n“ i 5 i. 

Kipatimu (province de Kilwa, Afrique orientale). 

Un exemplaire de taille moyenne (hauteur : 9 millimètres; diamètre 
maximum ; 12 millimètres; diamètre minimum ; 11 millimètres: hauteur 
de l’ouverture : 6 millimètres; diamètre de l’ouverture ; 6 millimètres). 

Très répandue dans l’Est africain — et principalement dans les régions 
côtières — cette Trochonanine vit également dans l’Afrique australe : 
Lorenzo Marques [Peters, Penther], Transvaal [Fry, Cpgoe] et Rho- 
désie [Miss VVeineck]. 

Smith (E. A), On a Collection of Shells from Lakes Tanganyika and 
Nyassa and otlier localities in East Africa, Proceedings Zoological Society of Lun- 
don, i 5 février 1881, p. 278, n" 3 ,pl. XXXII, fig. 2-26. 

Le Trochonanina nyassana Smith vit dans les régions s’étendant entre le 
lâc Nyassa et la côte de l’Océan Indien [J. Thomson]. 

L’espèce de Smith mesure g 5 millimètres de diamètre et i 3 millimètres de 
hauteur. Pour un même diamètre maximum, le Trochonanina Germaini Boetlger 
atteindrait seulement 9 millimètres de hauteur. 

MüsÉua. — xxH. 1 7 
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Bllimlnüs (Ena) Boivini Morelet. 

1860. Glandina Boiviiii Morelet, Séries Conclujliologiques, II, p. 72, pl. V, fig. 5 . 
1887. Biilimus Boivlni Gbandidier, Bulletin Société malacologiqiie France, IV, 
p. 187. 

i8go. Buliinus (Cerastns) mamboiemis Smith, Ann. and Magaz. i\atur. llistonj, 
6* sér. , VI, p. i 53 , pl. V, fig. 7. 

1897. Buliminus Boivini jMartens, Besckalte Weichthiere Deutsch-Ost-Afrikas , 
p. 61 (excl. syn. Balimus ptijchaxis Smith). 

1897. Bidiniinus maniboiensis Martens, loc. supra cit,, p. 62. 

1899. Buliminus Boivini Smith, Proceed. Zoological Society of London, p. 687, 

n” 3o. 

1900. Buliminus (Cerastus) Boivini Kobelt, in Martini et Chemnitz, System. 

Conchylien-Cabinel, 2* éd. , p. 682, pl. XGM, 6g. 19-21. 

1912. Ena Boivini Connolly, Ann. South African Muséum, XI, part 111, p. i 65 , 
n° 3 o 3 . 

191/1. Buliminus [Ena) Boivini Dadtzenberg et Germain, Bevue zoologique afri- 
caine, IV, fasc. 1, p. 20. 

Le Buliminus (Ena) Boivini Morelet est une espèce variable quant à sa 
forme générale. Le tableau suivant, qui donne en millimètres les princi- 
pales dimensions d’un assez grand nombre d’individus, met ce polymoi- 
phisme en évidence : 


LONGUEDR 

TOTALE. 

DIAMÈTRE 

MAXIML’M. 

DIAMÈTRE 

MINIMUM. 

HAUTEUR 

de 

L’OUVERTURE. 

DIAMÈTRE 

de 

L’OUVERTURE. 

LOCALITÉS. 

niiHimèlres. 

miUiniètres. 

milliulèlres. 

miilinièlres. 

niHliiuèlres. 


00 

8 1//1 

7 1/4 

7 

5 ' 

i 

16 1/2 

8 

6 1/2 

6 

h 1 

/. { 

f 

> Kipatimii. 

16 l '/l 

1 

0 1/2 
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* 

1 

16 
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7 
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9 
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8 

i 

5 

1 

19 

9 

8 

00 
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1 8 1 //i 

8 1/2 

8 

8 1 j ‘2 
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18 

9 
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8 1/4 

h 1 
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18 

8 

7 

8 

4 1/2 , 

(Ousagliara). 

173/1 

8 1^2 

8 

8 

4 3 4 1 


17 1/2 

8 4/5 
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8 

4 1/2 


17 1/2 
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4 1 jû 
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LONGCEL'l! 

TOTALE. 

ÜlAMÈTliE 

MAXIMUM. 

DIAMÈTRE 

MINIMUM. 

HAÜTEIIÎ 

de 

L’OU'VEIITITIE. 

DIAMÈTRE 

de 

L'OLVEIlTUliE. 

LOCALITÉS. 

miüimèlres. 

25 

20 

1^1 

niiUimèlres. 

10 

1 0 

7 

millituèlres. 

// 

uiiUiiüèlres. 

9 

8 

(i 

miUimctres. 

// (0 ’ 

: 1 

\ Hégions 

' montagneuses 
^ au N. W. et au S. 
du lac Nvassa. 

1 

H 2 

10 12 

I 0 

9 

.5 (2) ' 

\ 

i 

1 Alomhoia 

(Afrique orientale 
) anglaise). 


Les diiueusions de ces Irais eveinpiaires sont données d’api-ès E. A. Smitu, loc. sujira 
cil. , 1899 , p. 587. 

Cet exemplaire correspond au type du Dulimus {Cera^lus) mamboiensis E. A. Smiiu 
loc. supra cit., 1890, p. i 54 . 


Ou voit que, [JioiJortionneüenieut, les exemplaires recueillis à Kipatimu 
sont plus élance's que la majorité de ceux provenant de kondoa (Ousa- 
ghara). Il ne s’agit, évidemment, que de simples variations individuelles. 

Le test est assez solide, à peine transparent , d’un corné très clair lorsque 
l’épiderme brun marron qui le recouvre a disparu. Il est orné, meme sur 
les premiers tours, de stries costulées obliques, subégales, à peu près 
équidistantes et très sensiblement atténuées, à la manière des espèces du 
genre Pseiidoglessida , dans la région inframédiane du dernier tour. 

E. vox Martens considère le Bidiminns ( Bna) ptijchaæia Smith comme 
synonyme. Cette opinion est erronée. Le Dnliminus ptijcha-ria Smith doit 
être considéré comme une variété du Bdimuuis {Ena) Boivini Morelet, se 
distinguant, eu dehors de sa taille plus grande par la forme très parti- 
culière de sa col U nielle. 

Kipatimu (province de Kilwa, Afrique orientale). 

Ce B iiruntiius vit dans une grande partie de l’Afrique orientale et cen- 
trale. On le connaît, le long des cotes de l’Océan Indien, depuis Lorenzo 


‘ Map.tens (Dr. e. von), BeschaUp \\ eicltlliiere l)putsch-Ost-Afnkas, 

j». Oi. 

Smith (E. A.), On Uie Sliells of Taiigan\ika and of lhe Nelglihotii'liood of 
I jiji, Central Africa, Prucpediit^s Znolngical Sociely of London, 20 avril nSHt), 
1 >. 3^6, n“ 4, pl. XX\I, fig. 3. 

La variété plxjchaxis Smith mesure 27 millimètres de longueur et 10 mil- 
lim. 1/2 de diamètre. L’ouverture atteint 9 nnllimètres de hauteur et 5 milli- 
mètres de diamèti'e maslimini. 


‘ 7 - 
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Marques au sud [Gonnolly, Penther] jusqu’à Mornbasa au nord [Boivin] 
(notamment à l’île tle Zanzibar [F. Stühlmann] et à Bagamoyo [G. A. Fi- 
scher]). A l’intérieur, il a été signalé dans l’Afrique orientale anglaise 
(à Momboia [Emin Pacha]); dans l’Afrique orientale allemande : Togetoro , 
Mbagalala [F. Stuhlmaan], l’Ousaghara, notamment aux environs de 
Kondoa [Bloyet, Missionnaires français in J. -B. Bourguignat]; dans 
de nombreuses localités du bassin du haut Congo : Maleraa , Lukonzolwa , 
Kakompo, Kalombo, Niemba, Kunda, Kiainbo, Bukama, Katanga 
[Dr. J. Beqüaert]; dans les régions montagneuses voisines du lac Ayassa : 
plateau de Nyika au nord-ouest du lac; plateaux Masuku et Zomba, monts 
Ghiradzulu et Malosa au sud du lac [A. Whyte]. Enfin ce meme Bulime 
est également connu dans l’Afrique australe anglaise : Eastern Zuzuland 
[Toppin] et Lorenzo Marques [Goxnolly, Pexther]. 


Rachis Hilderrandti Martens. 

1878. Buliniinus (Rachis) Bramsii variété HilJebrandti Martens, Mouatsher. â. 

Akadern. d. ]] issensch. Berlin, p. 29^, Taf. 11 , fig. 1-2. 

1916. Rachis Hildebrandti Germain, Ralletiu Muséum Hist. natur. Paris, XXll, 
n" 3 (mars), p. i 58 . 

II m’a été communiqué un exemplaire peu adulte de cette espèce poly- 
morphe. 11 mesure i5 millimètres de longueur, 8 i/4 millimètres de dia- 
mètre maximum et 7 1/9 millimèlres de diamètre minimum. L’ouverture 
a 71/2 millimètres de hauteur et 4 i/g millimètres de diamètre maxi- 
mum. 

Le lest montre quelques traces de taches colorées aux tours supérieurs. 
Ces taches sont disposées sur deux bandes, l’iine légèrement subraédiane, 
l’autre infrabasale. Le sommet est brun roux, brillant. Enfin on observe, 
au dernier tour, deux étroites bandes brunes infracarénales disposées 
comme chez les Rachis iisagaricus Smith et Rachis chiradzuhensis 
Smith 

Kipatirau (province de Kilwa, Afrique orientale). 

Smith (E. V.), List uf Land- and Fresliwater-Shells collected b\ Dr. Emin 
Pasha in Central \frica, vvith Descriptions of new species, Anii. and Mngaz. oj 
.\atural Histùry, 6® série, M, 1890, p. 162, pl. V, lig. 5 [Bulimus (Rachis) usa- 
garicus j. 

Smith (E. A.), On a collection of Land-Shells from British Central Africa, 
Proceedings Zoological Society of London, avril 1899, p. 586 , 11” 27, pl.XXXlII, 
fig. 4 o. 

Ce rapprochement ne concerne, bien entendu, c|ue la disposition des deux 
bandes brunes du dernier tour et non les autres caractères spécifiques. 
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Achatiw (Achati.w) zANziBARicA Bouiguigual. 

1^79. Achatiiui zmnibarica Boijrgüignat, Mollmqms Egypte^ Abyssintp, Zan- 
zibar, etc. , p. 5 , n® IV. 

188g. Achatina zanzibarica Boürgüignat, Mollusques Afrique équatoriale, p. 76. 
i 8 g 5 . Achatina nsanibareusis Rolie, Nachrichfsblatt d. deutschen Malakozoolog. 
Gesellsch . , p. 100. 

1897. Achatina zanzibarica Af iRTENS, Beschalte Weichthiere. Deulsch-Ost-AfHhus , 

p. 86. 

190/1. Achatina (Achatina) zanzibarica Tryon m Pilsbry, Mannal of Concholngy, 
2* série, Pnhnonata, XVII, p. 5 i, n° /i6. 

Deux exemplaires jeunes m’ont été' communiqués. 

L’un [n“ 1 ] mesure '11 millimètres de longueur, q 5 millimètres de dia- 
mètre maximum et 22 millimètres de diamètre minimum (hauteur de 
l’ouverture : 26 millimètres; diamètre de l’ouverture: 12 millimètres); 
l’autre [n° II] atteint /i 5 millimètres de longueur, 27 millimètres de dia- 
mètre maximum et 22 millimètres de diamètre minimum (hauteur de 
l’ouverture : 29 millimètres; diamètre de l’ouverture ; i 4 millimètres). 

Le dernier tour est suhcaréué, principalement chez l’exemplaire [n® I]. 
Le test est mince, fragile, transparent, d’un corné fauve assez brillant, 
orné — aux deux derniers tours — de Ilammules longitudinales d’un 
rouge brun , subvei’ticales, étroites et régulièrement distribuées. Le sommet 
et les premiers tours sont d’un rouge brun brillant. Les stries longitudi- 
nales sont très marquées; elles sont coupées de stries spirales donnant au 
test un aspect décussé particulièrement net sur la moitié supérieure du 
dernier tour. 

Kipalimu (province de Kilwa, Afrique orientale). 

Kwiro (province de Mahenge, Afrique orientale). 

C. B. Boettger a décrit, de cette dernière localité, une variété Nuegcli t’î 
diHérant du type par sa taille plus petite (longueur : 78 millimèires; dia- 
mètre : 38 millimètres; hauteur de l’ouverture : 3 g millimètres; diamètre 
de l’ouverture : 20 millimètres ^^^), sa forme plus élancée et ses tours de 
spire à croissance plus rapide. 

Boettger (G. R.), Descriptions of new species of Land Shells from Africa , 
Proceed. Malacological Society of London , X, part vi, sept. 1918, p. 35 1, n° 8, 
pi. XVI, fig. h. 

Le type mesure 117 millimètres de longueur et 67 millimètres de dia- 
mètre. Son ouverture a 65 millimètres de hauteur sur 3 o millimètres de dia- 
mètre. 
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Découvert à Nasinioyn, dans l’ile de Zanzil>ar | Letourneiîx io J.-It. Bolr- 
gugnat], VAehalunt zanziharka Bourguignat a été retrouvé en de noni- 
hreux points de la cote de l’Océan Indien : Bagamoyo [F. Stchlmaxx], 
crjte de Zanzibar [\V. SciniiDT], Bnloa, près de Tanga [Eisaianx]. A l’in- 
térieur, celte espèce est connue de TOusanibara [Ooxradt, BollfJ‘^] et, 
plus au uoimI, des rives du lac Jipe [Wolkens]. Laxgheld l’a également 
recueillie dans la plaine de Massai. 


l*sEi i)OGLEssuL\ Lerov) Bourguigual. 

i88(). Stenogym Levojji BorRGinr.NAT, MoUnuquos Ajri(jue éfjualorinle , p. no, 
pl. VI, %. 1 1 

I 8c)'y. Psoiidn^lessuh [jeroifi Martens, Itpucluiltp ]] olchlhiero neulsch~(hf-'\frihn« , 
p. 1 if), tig. (le la radule à la nirrae ]>agé, et Taf. A, fig. 3. 
u^nli. Paeudoglessula Lerojji Pilsbry in Tryon , il/aaac/ Cou rh oing tj, e' série , 

Puhnomita , Wll, p. i ()8 , n® i(>, pl. L\l, tig. 89. 

Test épais, relativement pesant, solide, lecouverl d’un épi<lerme à peine 
brillant, d'im brun marion assez foncé; sommet subobtns: tours embryon- 
naires ornés de stries très tines; premiers loiirs avec des stries costidées 
fortes, obliques, un peu onduleuses et relativement es]).icées; même 
système sculptural sur les autres tours, mais avec des stries costulées plus 
nettement onduleuses, plus obliques, moins régulièrement distribuées et 
assez souvent bifurquées près des sutures; dernier tour avec des costules 
fortes, irrégulièrement sublamelleuses, bien atténuées à la partie infra- 
[! édiane où elles restent cependant sensibles jusqu’à l’ombilic. 

Ombilic profond, entouré d’une angulosité très marquée: péristonie 
légèrement rétlécbi sur le bord externe et nettement épaissi; bords de 
l’ouverture réunis par une callosité blanche fortement marquée. 

Longueur : 35 [i]-35 1/2 [ 2 ] millimètres; diamètre maximum : 
20 [iJ-iyS/ù [ 2 ] millimètres; diamètre minimum : iG [i]-i5 i/ù [ 2 J 


C(^ dernier voyageur a recueilli cette espèce à Nguelo, dans l’Ousanibai’a. 
"Nguelo est situé, sur un petit atlluent du Sigi (lleuve se jetant dans la haie 
de Tanga, Océan Indien), par .38® A o' long. Est Greenwich et par 5® 3' lat. 
Sud. 

Le lac Jipe (Djipe, Dschipe ou Ype des cartes allemandes; .lij>i des cartes 
anglaises) est situé au S. E. du Kilima IS'Djaro, entre 3® 3o' lat. S. et 3® ho’ lat. S. 
('nviron et sensiblement sur 37" àb' long, E. de Greenwich. 11 est orienté S. S. E.- 
N. N. E. Du lac .lipe sort, au nord, la rivière Lumi qui , prenant plus loin le nom 
de rivière Tsavo, se jette dans le Sababi , fleuve rejoignant l’Océan Indien un 
peu au nord de Malinde. 

(■’) pig, ‘1! dans le texte de J. -11. tloimr.i u.vAi rvvovo 
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millimMres: liaiiteiir <le l’ouverture : i 5 i/‘^ | i] - i 5 1/9 [9] milli- 
mètres; diamètre de ronvertiire : 11 | 1]- 10 1/9 [9] millimètres. 

Cette desm’ptiou correspond à peu près à la variété ohlusn décrite par 
C. H. IloETTGER et ([ui (HlVère du type par sa forme jiotablement moins 
allongée, plus ventrue dans toutes ses parties. Les écliantillons [1] <^t [2] 
présentent ce caractère au maximum, surtout l’exemptaire | 1 | (pii con- 
stitue une mutation bien nette. 

Kipatimn (province de Kilwa, Afrique orientale). 

Le Pseudofflessula Leroiji Bourgnignat appartient à un groupe renfer- 
mant rpiebpies espèces très voisines les unes des antres et (pii repré- 
sentent, dans l’Afrique orientale, le groupe du Pseudnglpssuln clmmla 
Cray de l’Afrifjiie occidentale. 

Ces esp(‘ces se distinguent surtout par rallongement plus ou moins 
grand de leui’ spire. Les formes trapues sont représentées par le Psoudo- 
glpfisula Kh kl (iraven et le Pseudoglessala Prpsloui Smitli Le premiei* 
est orné de bandes péripbéri(|ues brunes qui mainjuenl chez toutes les 
autres espèces: le second se sépare du Pspudoglessula Lpi-oyi Bourgiiignat 
par ses tours de spire plus nettement convexes et j>ar son test plus 
délicat La forme la plus allongée est le Pspudoglpssula gracilior 
Smith espèce qui vit dans rUkami, comme le Pseudogkssula Prpstoni 
Smith. 

11 est évident que ces divers Psendoglessnla appartiennent à un meme 
groupe très homogène et peut-être même à une seule espèce. 


Y compris l’épaissonr du péristomo. 

Y compris l’épaisseur du péristome. 

Boettger (G. B.), Descriptions of new species of Land Shells from Africa, 
Pi'ocfed.Malacolofrical Sociptu of Lomhm, X, part vi, septembre iqi 3 , p. 35*2 
n” 9, pLXVll, tig. 9 . 

Gray, Magaz. of Aatur. llhtovtj, 1887, p. ^87 {Achatum duvula) [ = Acha- 
tina calabarica Pfeiffer, Proceed. Zoological Society of London, i 865 , p. 889 J. 

Craven (A. E.), On a Collection of Land and Freshwaler Shells made 
diiring a short Expédition to the Usambara in Eastern Africa, with Descriptions 
of seven new species, Proceed. Zoologictd Society of London, mars 1880, p. *218, 
pl. XXII, lig.'9 [Achatina Kirhi]. 

Smith (E. A.), Descriptions of new species of Ena , Psoudoglessula, and 
Subulina from British and German East Africa, Proceed. Malacological Society of 
London, VI, part i, mars iqo'i, p. 68, lig. 11 . 

Ces espèces vivent : h; Psendoglessnla ktrin Craven à Magila, localité de 
i’Ousambara, sur le chemin de fi'r de Tanga au Victoria-Xjanza ; le Psendoglessnla 
Ib'estoni Smith dans l’ükami , région située au sud-est de Zanzibar, à peu près 
(‘ntre 87" 3 o' et 88” 3 ' long. E. Greenwich et entre 6” Ao' et 7” 90' lat. S, 

("î Smith (E. A.), lor. snpra cit., mars iqe'i, p. 69, fig. 111 . 
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Leurs aflSnités peuvent être re'sumëes par le tableau ci-dessous : 


PSECDOGLESSÜLA KiRKI PsEÜDOGLESSÜLA PrESTOM 

[forma ventricosa fasciata] [forma vetitricosa unicolor] 



PsECDOGLESSULA LeROYI , variété OBE8A 

i 

PsEüDOGLESSüLA LeROYI , variété OBTDSA 
PSEDDOGLESSÜLA LeROTI. 



PsEüDOGLESSüLA GRACILIOR 
[forma elongata^ 

Découvert dans l'Ousaghara, sur les pentes du N’Gourou [A. Leroy], le 
Pseudoglessula Leroiji Bourguignat a été retrouvé à Buloa, près de Tanga, 
sur la côte de l'Océan Indien, un peu en dessous du 5® de latitude S. 
[Eis>!An\, iSgS]. 


Subulina (Subulona) kilwaensis Germain nov. sp. 

Coquille longuement subulée, étroite; spme composée de i3 tours, à 
croissance lente et régulière, le premier très petit, convexe; les trois sui- 
vants médiocrement convexes et subégaux; les autres à peine convexes; 
dernier tour médiocre avec une indication carénale peu marquée; sutures 
linéaires, bien indiquées, subcrénelées surtout aux tours supérieurs; 
ouverture pyriforme ovalaire, à peine oblique, bien anguleuse en haut; 
bords marginaux réunis par une callosité blanche; columelle incurvée, 
obliquement tronquée à la base. 

Longueur: 2 5 millimètres; diamètre maximum : 5 millimètres; dia- 
mètre minimum : A A/5 millimètres; hauteur de l’ouverture : 5 milli- 
mètres; diamètre de l’ouverture : 2 3/A millimètres. 

Test un peu épais, solide, corné blanchâtre, sublactescent et assez 
brillant tours embryonnaires lisses; autres tours ornés de stries longi- 
tudinales presque verticales, fines, très irrégulières, fortement accentuées 
aux sutures où elles forment des crénelures très inégalement distribuées. 


L’épiderme ayant disparu. Il en reste des traces sur les derniers tours , mon- 
trant que cet épiderme est d’un corné fauve assez clair. 
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Cette Suhuline se rapproche du SubuUna [Subulona) usagurica Smith 
mais s’eu distingue par ses tours moins nombreux et nu peu moins 
convexes: par son ouverture de forme différente et par sa taille plus faible 

Kipatimu (province de Kilwa, Afrique orientale). 


Tropidophora (Tropidophora) axceps Martens. 

JH78. (Ajclostoma ancpps Martens, Mouutsberichte der Kônigl, Abadem. der [f’is- 
senschafte» zu Berlin^ p. 988, 11“ J, Taf. I, fig. 4 . 

191O. Tropidophora [Tropidophora) aaceps Germain, Bulletin Muséum Hist. natur. . 
Paris, XXII, n“ 3 , p. 161. 

Quelques specimens bien typiques de cette espèce assez commune. Us 
ont, au dernier tour, une étroite bande brune iniramédiane bien marquée. 
Un exemplaire jeune montre deux bandes : une inframédiane normale et 
une supramédiane de même largeur, mais un peu atténuée. C’est une 
mutation e.r colore bieiiicta Germain. 

Les individus restent de petite taille. Les plus grands mesurent seule- 
ment 18 millimètres de hauteur, ao millimètres de diamètre maximum et 
17 millimètres de diamètre minimum (hauteur de l’ouverture : 11 milli- 
mètres; diamètre de l’ouverture : 10 millimètres tandis que les exem- 
plaires bien typiques atteignent a 5 millimètres de hauteur, a 6 millimètres 
de diamètre maximum et ao millimètres de diamètre minimum (hauteur 
de l’ouverture : i 4 millimètres; diamètre de l’ouverture : 10 millimètres). 

Kipatimu (province de Kilwa, Afrique orientale). 

Smith (E. A.), List of Land- and Freshwater Sliells collected hy Dr. Emln 
Pasha in Central Africa, with Descriptions of new Species, Annals and Magaz. of 
\atural Ilistory, 6* sér., VI, 1890, p. i 58 , pl. fig. 17 [Stenogyra [SubuUna) 
usagarica J. 

Le SubuUna usagarica Smith est connu de Kidele [Emin Pasha] et de fOu- 
«agara [B. Hanmngton]. 

On compte i 5 tours de spire (au lieu de i 3 ) chez le SubuUna usagarica 
Smith. 

L’espèce de E. A. Smith mesure 87 millimètres de longueur pour 7 milli- 
mètres de diamètre. Son ouverture a 7 millimètres de hauteur et 81/2 milli- 
mètres de diamètre. 

Y compris l’épaisseur du péristome. 


